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cane fophiitique &  le langage fardé ; dif-

fmtant fur la maniéré des my.fteres reve- 
ez, &  les reduifant aux fens greffiers &C 

a la raifon.purement humaine : le .débat 
entre-mangerie qui eit entre lesHe- 

refies mefmes. Parce qu’en effet une des
«marques ês plus certaines d’une faulfe 
opinion, ccft lorfquelemblable à l ’en­
geance de Cadmus, elle engendre d’au­
tres fait {fetez.

Les Préjugé^.particulièrement contre la 
nouveauté .qui a paru il y a un peu plus 
d un iïecle, au grand malheur de l’A lle­
magne, de la France &  de l ’Angleterre» 
ont trois principaux, à qui nous donnons 
ulleurs leur juite étendue.

L  .Les Prétendus Reformez n’ont 
f - t d e  Réglé certaine ny de principe in­
faillible de tout ce qu’il faut croire ny de 
mut ce qu’il faut faire dans le Chriftia- 
niime, pour la gloire de Dieu &:pour le 

lalutAes âmes. Car renonçant par l 'A r ­
ticle V . de leur Confeffion de F o y , i  
tous les autres difeours, ils fe retranchent 

ans la feule Ecriture-fainte. Cependant 
ls confeifent eux-mefmes dans la Prefa- 
-e e leur Bible qu’il peut y avoir des 
au~es >11011 feulement aux paroles, mais 
U 1 cluailt: rwfens &  à l'intention desPro-
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